
LES CLOCHES DE SAINT.BONIFACE

civile: voilal ce que catIrolques. nous avons le devoir tl'enseioncr a

"Os enfants et ti, I)ritil)iir flous-iiiîits 1%'.esI)cCt de notre foi, de no-

tre culte et de nos convictions: voilà ce t1u'en échangre die notre obéis-

8anco- aux lois dlu DIi, S,1(15avu edot exio.er de ceux qui

nosgouvernent. ~,,
Telle est l'o)euvre exclu-siveý de l'Eg-ii5C, et tousl îtýs pe(Itipe (li

se sont Séparés dFelle, sonti retomîbés, au 15préjudice de leur liberté,

Sosla puissance san1, contrôl)e ti chefs civils eii mêmle temlps u

religieux. icvj.scin

Loirsqu'on nous piarle tle l'i faillibilite de la l1 îi. ain

répondrc: la loi civ i , nvtue par le nombre. est loin 'être in-

faillible et. liicl m mt'le~1 éoriîie, elle avoue qu11elle pieut

8e tromjîe r uel seuele est îiube c'est lat loi religieuse. Cliiue

qo8(ue la loi civile, très nýccssairc lorsqu*elle demeîure dans Son

rôle deoolnstt.ît is servic'es pubblics, de ît tdéfense dii territoire,

dl'ru a l'intérîc ur, de lat levée tics iiiiîpô^ts,aetel'sd'enr

la Main Sur lat constitution providentielle d afmleasibe u

" elle vi detilte, elle a travaillé conitre la société iîîêtne àt laquielle

eleaatMission dJ'asstirer vie et, prospéerité. onié
Nous livrons a îat méditation dte nos lecteurs ces hautes

rations ci, l'auteur.

V NLous alvoîns enutrepris d'amnéliorer or stèuue dI'entei onement.

Veillons scrupu tleuisemuenit a ce que les tlietries dak-ngoereuises des sec-

taire n

ien n isiuue ttc ilC5(U ocuvernent aujourd'hui ntrean

lel nère-pa~trie, ne s'introdiuisent pas dans5 notre organisation scO-

Pîmiçons l'instruction a l dipsto(les foules, augmentons le

' 1OIbrede ns éolts tde tout g-rilte, fortiflions le personnel enseinn

eit rntrons miieux ses inapîpréciaibles services. Mais gardons-nous

de to)Ute inovition piopre a1 briser l'liarni)ni fécontie (lui existe ici

entre l'Egîise et l'Etat.

C~rs'est en s'apputyant l'un suir l'autre, en secondiant inuttiellerient

lusefforts, quit l'Êglise et, l'Etat ont fait tic no(IIu un etup)le robuste,

'Iloral et sain. resjicteu tic l. ui (le l'tordre et dut progrès.

Barronus le chiemiin aux novaiteturs et aux théocricienls pervers qui

ai S enmgagci' dans des aventures tien e osqe

sauaient qu'être funestres à notre ftoi et a ntotre existencenaiile

ehercMt CATIIO0LIQLLS

5.1n Hlollantde, sur une pouato nationale d'un peul plus tde

~les catholiques n'atteigmî('rt 1ctIelleniert. que le chiffre tde

Il n firiiuit dtnc Plis ls deux cin(lui41iý thela opt ritO

(ont 1m llUijçrité, est pCtsat.Leinimt uahyré letur infrlrt

nu'nîérique, griôce a leur activité et j leu' uion , ils ont cessétitr


